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'sièéurg n iïônnalt c'hiréUns, .mais enî 1pàrticulieéi' dâns
les cOU&@Ps tif la C»oWoàtgii de Jàâus. l'ue effilaire
est couronnée par une Retraite de fin d'études. Le.,
él(%ves seDIs qui Ont achevlé leur clàLsut et qui vont
quitter le collège pour toujours sont admis à cette
Retraite fer rnee. Là. dans la sofltude et la méditationi.
ils étudient leur vocation et, à la lumière des vérités
éternelles et de leurs immnortelles destinées, ces jeunes
gens cherchent à se fixer dans le bien.

Tous nos lecteurs comurennent eans peine la portt*
d'une pareille Retraite, d'où dépendent l'avenir terres-
tre et peut-être mê~me le sort éternel (les adolescents,

Aussi faisýons-nous des voeux P-ur que toutes nos
maisons d'éduc(ation adoptent ces lietraites de fin d'étu-
des. qui sont à vrai dire des Retraites de iomation.

MoIs D>U sý.&c:a2-coemi

Ce b"lI tvrage vient de pmritre. et le-z demuandes~ qn'eîn nous
adreý-,c de tous çùttrs ne fu que cAn$aroer ces pimles t-crite,
par d'émninents per>t-nnîî.ge--

une lieureis.' idt-v que cel i dr, re'unir eni vhîîa.'-
séparés les articW s i &da.ute et -4 liieux du R1. P>. auîr
sur le sacré CSeur. .Aùis ce grand .ià>ôtre. du C~Ac dle Js
N~a prèclicr de nouveau hiprês s.a nurt ce qlu'il ii À4 ékpqmmmmeiît
prôché pendant si,; vie. Cette pense-e noub rt-jouit.-

Nttonsý encore que la riche d'ctine, voutinue dans cp livre.
peut tirexîe a toute épuçu<e de t'ae,e- peur~ les rrunùo-
meneue'lles <te, l'Aplpostolat de la Pi-je, -e et de toutc- le, ceenfrr-
ries du fSacré-Cîeur. Le-. tldi'eq Y trouveronit <le pieuses lecturecs.
et les pre3très de beaux inate'riaux peivr 1ttîr"ý entretien-; "tir le,
C-eur deltésrs.
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